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Le chronomètre 

Qu'est-ce qu'un chronomètre? 
On distingue deux genres de chronomè­

tres: le chronomètre de marine et le chro­
nomètre de poche. Nous ne parlerons que 
de ce dernier. 

Un chronomètre n'est autre chose qu'une 
excellente montre, réunissant toutes les 
conditions qui doivent lui assurer une mar­
che régulière. Ces conditions sont surtout: 
une force motrice uniforme, des engrena­
ges aux courbes rigoureuses et aux pro­
portions exactes, des pivots très durs et 
parfaitement polis, roulant avec le mini­
mum de jeu et d'ébat, dans des trous en 
pierre dure (rubis ou diamant), des fonc­
tions d'échappement sûres, précises et tel­
les, que l'impulsion transmise au balancier 
soit maximum et constante, un spiral iso­
chrone, un balancier annihilant les influen­
ces thermiques. 

Mais, dira-t-on, comment l'acheteur peut-
il savoir que toutes ces conditions sont 
réunies dans la montre qu'il désire acqué­
rir ? 

Avant de répondre à celte question, di­
sons, tout d'abord, que beaucoup de pseu­
do-chronomètres circulent dans le com­
merce. Oui, beaucoup de montres portent 
mensongèrement sur la cuvelte, les ins­
criptions: chronomètre, spiral isochrone, 
balancier compensateur, etc., etc. A bon 
vin, pas d'enseigne. Rarement les montres 
vraiment sérieuses sont bariolées d'indica­
tions alléchantes et, sans aller jusqu'à avan­
cer qu'une cuvelte chargée d'inscriptions 
trahit nécessairement une montre de paco­
tille, nous disons que, dans tous les cas, 
là n'est pas l'indication certaine que la 
montre est de qualité supérieure. 

Evidemment, il suffirait à un acheteur de 
s'adresser à un horloger compétent pour 
être servi à souhait; mais comment distin­
guer le technicien de l'ignorant parmi les 
marchands d'horlogerie? 

Des institutions s'offrent comme inter­
médiaires entre le vendeur et l'acheteur 
pour affirmer à celui-ci que telle montre a 
subi telles épreuves, scientifiquement ob­

servées. Ces institutions sont les observa­
toires officiels. 

Des règlements ministériels régissent les 
observations des montres soumises aux 
épreuves, qui sont divisées en trois clas­
ses. Les résultats de ces observations sont 
consignées sur des «Bulletins de marche», 
lesquels ne sont délivrés qu'aux montres 
dont les «écarts» (la variation) sont restés 
en deçà des tolérances réglementaires. Il y 
a, conséquemment, des bulletins de l10 

classe, de 2me classe et de 3mo classe. 
On est convenu d'appeler « chronomè­

tre» une montre qui a obtenu un bulletin 
de l10 classe dans un observatoire officiel. 

Mais si le bulletin prouve le chronomè­
tre, il ne le fait pas et il est évident que la 
montre munie d'un bulletin avait les mê­
mes facultés réglantes lorsqu'elle est en­
trée à l'observatoire que lorsqu'elle en est 
sortie; c'est-à-dire que celte montre aurait 
aussi bien mérité le litre de chronomètre 
sans passer par l'Observatoire. Aussi sont-
ils nombreux, en réalité, les chronomètres 
non pourvus du bulletin officiel; on peut 
donc faire l'économie de ce parchemin si, 
du moins, on s'adresse à un horloger qua­
lifié qui, sincèrement épris de son art, 
éprouve une satisfaction suprême à obte­
nir toute la précision dont elle est suscep­
tible. 

Extrait de La Montre, Le Llijou. 

Ces réflexions, dans leur première par­
tie du moins, ne manquent pas de justesse; 
toutefois on peut admettre qu'un bulletin 
d'observation donne plus de garantie à 
l'acheteur que ne peut le faire un horloger 
même épris de son art. 

Information 

Les intéressés sont invités à se rensei­
gner sur la maison 

Léon Guigues, 
représentations commerciales, 

à Mazagan, Azemour , Marrakesch, 
au Secrétariat de la Chambre cantonale du 
commerce à La Chaux-de-Fonds. 

La lutte contre le chômage 
aux temps d'harmonie 

M. Jean Turquis, le spirituel collabora­
teur du Petit Comtois, relate la plaisante 
histoire suivante : 

Le chômage est évidemment le plus re­
doutable des maux qui puissent atteindre 
l'ouvrier. Lorsque la nichée réclame du 
pain et que le père n'a point de «boulot», 
la sfcuation est critique. Malheureusement, 
quoi qu'en dise et quoi qu'on fasse, on ne 
pourra de longtemps pallier aux risques 
du chômage que par l'assurance, à moins 
que ne se généralise la méthode « facile et 
commode» employée par les ouvriers du 
bâtiment de Marsillargues. 

Ceux-ci ont résolu le problème du chô­
mage par un système qui ne pouvait ger­
mer que dans les cerveaux toujours en 
ebullition des Méridioniaux. Quand je vous 
aurai dit que Marsillargues chauffe ses toits 
au lourd soleil de l'Hérault, vous ne vous 
étonnerez plus que les maçons et autres 
charpentiers de celte localité aient décou­
vert ce qu'avant eux beaucoup ont en vain 
cherché. 

Dernièrement, «le bâtiment» chômait 
à Marsillargues, et, pour mettre fin à cette 
situation évidemment pénible, le syndicat 
eut la riche idée de persuader aux pro­
priétaires du lieu que leurs maisons n'é­
taient que d'infectes bicoques et qu'il était 
nécessaire de les réparer au plus tôt. 

Certains propriétaires eurent bien un 
mouvement de protestation contre une 
semblable prétention. Ils estimaient, eux, 
que leurs immeubles étaient encore en bon 
état et que leur réfection ne s'imposait 
point; mais toutes leurs résistances tom­
bèrent, quand ils virent les chômeurs s'a­
vancer en bataillon serré devant leur mai­
son et la démolir, afin de rendre inévitable 
leur intervention à la truelle et au mar­
teau. 

Fort heureusement, il y a encore des lois 
pour faire comprendre à ces braves gens, 
qui ne demandent qu'à travailler, que leur 
procédé est un moyen condamnable de 
« chercher de l'embauche ». Démolir pour 
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reconstruire, c'est un système, mais ce 
n'est point le bon. 

Dans le Gard, les ouvriers agricole syn­
diqués ont trouvé un truc tout aussi ingé­
nieux. Ils n'avaient plus de travail; aussi­
tôt ils ont mis en demeure les proprié­
taires d'acheter du terrain pour avoir à le 
mettre en état ! 

Elle sera épatante, je vous dis, la future 
société, sous le règne de la G. G. T., du 
grand-prêtre Grifluelhes et de ses compères. 

Les bureaux de garantie français 

Voici d'après les renseignements donnés 
par la Chambre de commerce de Besançon, 
le relevé des montres et boites de montres 
contrôlées dans les bureaux de garantie du 
département du Doubs, pendant le mois 
d'avril 1911 : 

Bureau de Besançon : 9,594 montres or, 
33,175 montres argent, de fabrication fran­
çaise. 

Bureau de Monlbéliard : 510 boites ar­
gent de fabrication étrangère. 

Bureau de Morteau : 805 boites or, 0 
montres or et 1,221 boites argent, 147 
montres argent de fabrication étrangère. 

Bureau de Pontarlier : 1,582 boites or, 
217 montres or, et 2.211 boites argent, 198 
montres argent de fabrication étrangère. 

Le contrôle en Belgique 

Il est question de rétablir le contrôle en Bel­
gique. 

Depuis la loi du 5 juin 18G8, qui a consacré la 
liberté absolue du travail des matières d'or et 
d'argent et supprime le contrôle obligatoire, le 
nombre de fabricants qui font poinçonner offi­
ciellement leurs produits en or ou en argent se 
fait de plus en plus rare. 

M. Le Grelle, commissaire du gouvernement, 
dans l'intéressant rapport qu'il consacre à l'ad­
ministration des monnaies, écrit qu'en 1908 les 
ouvrages d'or présentés au poinçonnement de la 
garantie, ont été seulement au nombre de 33. 

En 1907, les ouvrages d'or présentés avaient 
été au nombre de 57. 

Les ouvrages d'argent présentés au poinçonne­
ment en 1908, ont été au nombre de (515. 

Ces résultats montrent le degré d'insignifiance 
auquel est tombé, en Belgique, le service de la 
garantie. 

Sous le régime de la loi du 5 juin 1808, la di­
minution du nombre des objets présentés au 
poinçonnement s'est accentué rapidement. 

Les droits d'essais pour l'or et l'argent qui 
étaient de 49.207 fr. en 1880, de 5032 en 1890, 
de 1477 en 1900, tombent en 1907 à 208 fr. et 
210 fr. en 1908. 

Successivement tous les bureaux de garantie, 
qui étaient dans le pays au nombre de 12, ont été 
supprimés, sauf celui de Bruxelles, qui est des­
servi par un seul essayeur. 

En 1908 seulement, 19 commerçants de ma­
tières d'or et d'argent et 10 particuliers ont eu 
recours au service de la garantie. 

La comptabilité - L'inventaire 

C'est généralement en janvier que les commer­
çants font leur inventaire annuel et il n'y a guère, 
en effet, de meilleure époque pour y procéder que 
quand le calme des affaires permet de consacrer 
à cette opération importante tout le temps et tous 
les soins voulus. 

Nous disons : opération importante ; c'est né­
cessaire que nous devrions dire ; car, comment 
le marchand peut-il savoir où il en est si, de 
temps à autre — une fois par an n'est pas de 
trop — il n'examine pas la situation de son actif 
et de son passif. 

C'est consciencieusement qu'il doit faire son in­
ventaire, de manière à ne pas chercher à se trom­
per lui-même, ni à tromper ses créanciers, dans 
le cas où il serait appelé à leur donner commu­
nication de son bilan. 

Un marchand se trompe lui-même et fausse 
son inventaire quand il donne à ses marchandi­

ses une valeur qu'elles n'ont pas. Il est bien en­
tendu que la valeur à porter à l'inventaire est le 
prix de coût, c'est-à-dire le prix d'achat de la mar­
chandise augmenté des frais de transport, etc., 
qui incombent à la marchandise et non le prix 
auquel le marchand compte la vendre. 

Quand une marchandise a perdu de sa valeur, 
ce n'est pas le prix payé réellement pour la mar­
chandise qui doit être porté à l'inventaire, mais 
le prix que le marchand payerait s'il devait ache­
ter celte marchandise dans l'état où elle se trouve 
au moment même de l'inventaire. 

Quand une marchandise est défraîchie ou 
quand, par suite du changement de la mode ou 
du goùl du public, une marchandise n'est plus 
aussi vendable qu'au moment de son achat, il est 
clair que le marchand n'en trouvera plus le prix 
qu'il en espérait quand il l'a achetée et qu'il lui 
faudra faire un sacrifice pour s'en débarrasser. Il 
doit faire ce sacrifice d'avance dans son inven­
taire. 

Il y a des marchands qui vont plus loin et qui, 
même après avoir fait supporter à la marchan­
dise toutes les réductions de prix qu'ils jugent 
raisonnables en raison de son état actuel, dimi­
nuent la valeur totale des marchandises invento­
riées d'un tant pour cent, soit 2 et même 5 % en 
prévision des erreurs d'appréciation qui auraient 
pu être commises el de la dépréciation qui pour­
rait se produire sur certains articles avant qu'ils 
soient vendus. 

Le marchand qui opère ainsi est certain de ne 
pas s'abuser sur la valeur de son stock de mar­
chandises et il sait se réserver pour l'avenir une 
partie des profits déjà acquis. 

Cependant, nous ne conseillerons pas à tous 
les marchands d'enlever un tant pour cent sur 
la valeur totale des marchandises inventoriées, 
quand l'inventaire a été fait avec soin el at­
tention. 

Il n'y a guère que les marchands plus ou 
moins indépendants de leurs fournisseurs ou de 
leurs banquiers qui peuvent se permettre de 
grever le présent au profit de l'avenir. 

Mais celui qui a des comptes à rendre a plus 
d'avantages à montrer un chiffre de profits plus 
élevé que moindre, quand il peut légitimement 
considérer ces profils comme acquis. 

Un point faible dans beaucoup d'inventaires 
est celui des crédits. La tendance du marchand 
est d'évaluer à une trop forte valeur le montant de 
ses créances. 

Plus une créance est vieille, moins elle vaul; 
par conséquent, il ne faut craindre de compter 
les vieilles créances sur lesquelles il y a espoir 
de recevoir un montant quelconque pour une 
somme aussi réduite que possible; mais dès que 
le marchand a une créance, vieille ou non, sur 
laquelle il esl à peu près certain de ne rien rece­
voir, il n'a aucune raison de la faire figurer à 
son inventaire comme ayant une valeur quel­
conque. 

Qui veut le succès en affaires doit y apporter 
de l'ordre et de l'honnêteté. Qui ne fait pas d'in­
ventaire n'a pas d'ordre, et qui cherche à se 
tromper et à tromper les autres en établissant 
son bilan n'est pas honnête. L'un et l'autre s'é­
loignent de ce qui fait le succès. 

The Price Current, Montréal. 

Ne partez pas pour l'Uruguay ! 

Une lettre datée de Neu-Helvelia, signée César 
Thové et adressée nu « Bund » mel en garde les 
Suisses contre l'émigration dans l'Uruguay ; on 
y lit qu'un agent du gouvernement est chargé 
par plusieurs grands propriétaires de recruter de 
la main-d'œuvre en Italie et surtout en Suisse. 
La raison de ces efforts, la voici : 

Ces dernières années, les prix de la terre et 
des denrées ont augmenté d'une façon vertigi­
neuse, si bien que l'élevage du gros et du petit 
bétail n'est plus rentable; aussi les fermiers 
lùchent-ils par tous les moyens de se défaire de 
leurs domaines soit en les vendant deux fois leur 
valeur réelle, soit en les louant pour 20 ou 30 
ans à des taux d'usurier. N'achetez rien sans 
l'avoir visité nu préalable et surtout pas sans 
connaître le prix de la vie dans l'Urugay. 

Une des grosses plaies de l'agriculteur, ce sont 
les révolutions qui ont passé à l'état endémique. 
Aussitôt qu'une de ces révolutions va éclater, le 
gouvernement mobilise des bandes armées — le 
peuple les appelle «bandits» — qui doivent réqui­
sitionner chevaux el bétail. Pour un cheval de 
500 francs, l'agriculleur recevra dans ce cas, 50 
francs... quand il obtient quelque chose. 

Actuellement, le bétail meurt par milliers des 
suites de la faim ; l'année 1910 a été mauvaise ; 
celle-ci ne s'annonce pas meilleure ; les pommes 
de terre coûtent 5 fr. 30 les 10 kg. ; et ainsi de 
suite. 

Voilà les intéressés avertis ! 

A propos d'un jugement 

Nous avons signalé, en son temps, 
l'extraordinaire jugement rendu par un tri­
bunal allemand, en faveur du contrefac­
teur d'un bulletin de marche de l'Ecole 
d'horlogerie du Locle. 

On lit dans le rapport de gestion du Dé­
partement cantonal de justice pour 1910 
concernant cette affaire : 

Nous avons énuméré dans notre rapport de 
l'année dernière les démarches faites en vue d'ob-
tenii* la poursuite pénale des chefs de la maison 
Jonass & Cie, Versandtgeschäft, à Berlin, pour 
falsification d'un bulletin de marche du Bureau 
de l'Ecole d'horlogerie du Locle. Le gérant de la 
maison incriminée qui avait dés lors été mis en 
accusation, en vertu du § 4 de la loi allemande 
sur la concurrence déloyale, a été libéré le 7 avril 
1910, par la Chambre pénale du Landgericht II, 
à Berlin. La solution donnée à cette affaire nous 
a vivement surpris; aussi avons-nous demandé 
au Département fédéral de justice et police d'exa­
miner la question de savoir s'il n'y aurait pas 
possibilité d'interjeter un recours contre celte 
sentence, qui, à première vue, parait méconnaî­
tre les principes les plus élémentaires de l'hon­
nêteté commerciale. En réponse à notre office, 
le Département de justice et police de la Confé­
dération nous a informé que le gérant de la mai­
son prénommée avait effectivement été acquitté, 
mais que le ministère public avait demandé la re­
vision du jugement intervenu. 

Quelques semaines plus tard, nous apprenions 
par une communication de la légation de Suisse 
à Berlin, que le ministère public de cette ville 
avait retiré, comme sans succès probable, le re­
cours en revision qu'il avait interjeté contre le 
jugement en question. Cet arrêté est ainsi devenu 
définitif. 

Liquidation < Léonidas > 

On nous écrit : 
Je vous serais reconnaissant de vouloir bien 

me prêter l'hospitalité de vos colonnes pour par­
ler des procédés de liquidation employés par l'ad­
ministration de celte masse, procédés pouvant 
alarmer sérieusement tous les fabricants d'hor­
logerie. 

Le Syndical des fabricants de montres or, lors­
que la «Léonidas» était à la veille de déposer 
son bilan, s'était ému des conséquences que pou­
vait avoir la mise en vente à prix inférieurs aux 
prix normaux d'une quantité considérable de 
marchandise, et avait à ce moment fait une dé­
marche pour qu'il soit procédé prudemment à 
celte liquidation, et de préférence dans le pays. 

La commission de liquidation de la masse ne 
semble pas s'être inspirée de conseils que dic­
taient non seulement les intérêts de l'horlogerie 
suisse en général, mais encore el surtout ceux 
des créanciers de la « Léonidas». 

La liquidation s'opère dans des conditions ra­
pides peut-être, mais si désastreuses qu'elles ne 
peuvent laisser les fabricants indifférents : J'affir­
me notamment : 

a) La liquidation du stock existant à Varsovie 
s'est opérée de gré à gré, à des prix inouïs de bon 
marché ; et, fait plus étonnant encore... à terme ! ' ! 
ce qui semble aller en contradiction formelle avec 
la loi, une masse en faillite ne devant pas encou­
rir des risques nouveaux susceptibles d'aggraver 
une situation déjà fort peu brillante. 

b) Depuis une quinzaine se trouve en Suisse 
le représentant d'une importante maison de Rus­
sie, qui a acheté une grande quantité de montres 
or à environ 50°/» de leur valeur réelle! ! ! J'af­
firme que n'importe quel fabricant suisse eût 
acheté à 20 ou 3o °/o plus cher.'!! 

Le désastre de la «Léonidas» semble assez im­
portant sans l'aggraver en livrant à tout prix ce 
qui reste à des acheteurs étrangers, toujours à 
l'affût de nouvelles catastrophes et à la curée de 
tous les désastres. 

Conséquence: Le marché russe déjà fort peu 
brillant, est pour nos fabricants perdu pour de 
longs mois. 
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Je proteste contre ces procédés de vente de gré 

à gré, à des prix inférieurs à ceux qu'on obtien­
drait de fabricants suisses, si la vente avait lieu 
par voie d'enchères publiques... De ce fait, nos 
fabricants se verront opposer pendant longtemps, 
à leurs prix réguliers, ceux de la liquidation 
«Léonidas». 

Veuillez agréer, Monsieur le rédacteur, les as­
surances de ma haute considération. 

M. E. B. 

N o u s n ' a v o n s pas hés i té à pub l i e r les li­
gnes q u i p r é c è d e n t , sous la re sponsab i l i t é 
de l eu r au t eu r , b i en e n t e n d u . 

Si les r e n s e i g n e m e n t s qu ' i l d o n n e et l 'ap­
préc ia t ion qu ' i l é m e t son t c o n f o r m e s à la 
réal i té , il y aura i t , e n eflet, l ieu d e regre t ­
ter q u ' u n e l iqu ida t ion de ce t te i m p o r t a n c e 
se soit o p é r é e d a n s de telles c o n d i t i o n s . 

Union générale des ouvriers horlogers 

L e cong rè s de l ' U n i o n géné ra l e d e s ou­
vr i e r s ho r loge r s , q u i a eu lieu d i m a n c h e 
d e r n i e r 7 mai , à l 'Hôtel -de-Vil le de B i e n n e , 
a déc idé de m e t t r e e n v i g u e u r d è s le 1 e r 

j anv i e r 1912, les s t a tu t s de la nouve l l e F é ­
dé ra t i on indus t r i e l l e , qu i o n t déjà é té d is ­
cu tés d a n s d e s c o n g r è s a n t é r i e u r s . L e s sec­
t ions d e s o u v r i e r s ho r loge r s ( c o m p t a n t 
G500 m e m b r e s ) , les m o n t e u r s de boi tes 
(3000 m e m b r e s ) , les faiseurs d 'a igui l les , 
c a d r a n s , p ie r r i s t e s , e tc . ( e n s e m b l e e n v i r o n 
1000 m e m b r e s ) f o r m e r o n t d o n c u n e seule 
associa t ion q u i , avec ses 11.000 a d h é r e n t s , 
se ra a p r è s l 'Un ion des o u v r i e r s mé ta l lu rg i s t es 
la p l u s forte des assoc ia t ions i ndus t r i e l l e s . 

L e congrès a dés igné la C h a u x - d e - F o n d s 
c o m m e V o r o r t et les sec t ions d u Locle , 
S t - Imie r , B i e n n e et P o r r e n t r u y cons t i t ue ­

r o n t le comi té cen t ra l en c o m m u n avec la 
C h a u x - d e - F o n d s . Son t n o m m é s c o m m e se­
cré ta i res : 

Achil le G r o s p i e r r e ( jusqu ' i c i p r é s i d e n t 
de la F é d é r a t i o n in t e rna t iona l e des ou­
vr i e r s m o n t e u r s de boi tes et faiseurs de 
p e n d a n t s ) , 

F r i t z W y s s h a a r ( jusqu ' ic i secré ta i re de 
la F é d é r a t i o n d e s o u v r i e r s ho r loge r s ) et 

Achi l le G r a b e r ( jusqu ' ic i secré ta i re d e 
l ' U n i o n généra le d e s o u v r i e r s ho r loge r s ) . 

L e s r e n s e i g n e m e n t s qu i p r é c è d e n t son t 
p u b l i é s d a n s le Kurier d e B i e n n e . 

Liste des dessins et modèles 

Dépôts« 

N° 19317. 17 avril 1911, f.s/, h. p. — Ouvert. — 
2 modèles. — Gouvre-rochets. — Société hor-
logère Réconcilier, Reconvilier (Suisse). 
Mandataire : A. Malhey-Doret, La Chaux-de-
Fonds. 

N° 19334. 20 avril 1911, 8 h. p. — Ouvert. — 
3 modèles. — Calibres de montres de poche. 
— E. Blancpain fils, Villeret (Suisse.) 

N° 19335. 20 avril 1911, 8 h. p. — Cacheté.— 
1 modèle. — Cabinet de pendulette. — Mme 
Georgine Pau, Genève (Suisse.) 

N° 19350. 26 avril 1911, 8 h. p. — Ouvert. — 1 
modèle. — Mouvement de montre. — / / . Gas-
ser & Co, Bienne (Suisse.) 

N° 19358. 28 avril 1911, G »/. h. p.— Ouvert. — 
1 modèle. — Mouvement de montre. — J. 
Blum-Schwob, La Chaux-de-Fonds (Suisse). 
Mandataire : A. Mathey-Doret, La Chaux-de-
Fonds. 

N° 19361. 29 avril 1911, 5 h. p. — Ouvert. — 
1 modèle. — Mouvement d'horlogerie (comp­
teur de sport). — Berna Watch Co, Sl-Imier 
(Suisse.) 

N" 19362. 29 avril 1911, 6'/4 h. p. — Ouvert. — 
7 modèles. — Calibre de montre ; mécanisme 
de remontage et de mise à l 'heure; pièces dé­
tachées se rapportant au dit mécanisme ; masse 
d'encliquelage. — Fritz Mœri, suce, de Mœri 
& Jeanneret, St-Imier (Suisse)i Mandataire : 
A. Mathey-Doret, La Chaux-de-Fonds. 

P r o l o n g a t i o n « ) . 
N° 13059. 22 mars 1906, 4 h. p. - ^ (IIe période 

1911-1916). — 1 modèle. — Calibres de mon­
tres en toutes grandeurs et hauteurs. — Ma-
they & Perrin, suce, de Malhey frères & Cie, 
Tramelan-Dessus (Suisse); enregistrement du 

. 18 avril 1911. 
N° 13099. 2 avril 1906, 7'/i h. p. — (IIe période 

1911-1916). — 1 modèle. — Calibre de mon­
tre. — Bloch & fils, La Chaux-de-Fonds 
(Suisse). Mandataire : A. Malhey-Doret, La 
Chaux-deFonds ; enregistrement du 25 avril 
1911. 

N° 13109. 4 avril 1906, 7 '/2 h. p. — (IIe période 
1911-1916). — 1 modèle. — Mouvement de 
montre. — Taoannes Watch Co, Tavannes 
(Suisse). Mandataire: A. Malhey-Doret, La 
Chaux-de-Fonds, enregistrement du 25 avril 
1911. 

Service international des virements postaux 

Cours de réduction à partir du i5 Mai 
jusqu'à nouvel avis. 

Allemagne . . Fr . 123.65 pour 100 marcs 
Autriche . . . » 105.35 » 100 couronnes 
Hongrie . . . » 105.35 » 100 » 
Belgique . . » 99.75 » 100 francs 
Gr.-Bretag. e t l r l . » 25.30 » 1 liv. sterl. 

Cote de l'argent 
du iO Mai igii 

Argent fin en grenail les . . . fr. 97.— le kilo 
Argent fin laminé fr. 2 .— par kilo de plus. 

Change sur Par i s fr. 99.92 

{WGUENIN fRCRESa.e 
FABRIQUE NIEL 

LE LOCLE SUISSE 

BUTTES at MONTRES ^ L T V BIJOUTERIE a'ART 
DECÛREES l / MEDAILLES 

BANQUE FEDERALE 
( S O C I É T É ANONYME) 

L A C H A U X - D E - F O N D S 
Direction Centrale : ZURICH 

Comptoirs: BALE, BERNE, CHAUX-DE-FONDS, OENÈVE, LAUSANNE, 
ST-GAIX, VEVEY, ZUUICU. 

Capital social: fr. 36.000.000 Réserves : fr. 6.000.000 
Ouverture de comptes-courants débiteurs et créanciers. 
Escomptes et recouvrements d'effets. 
Dépôts d'argent, nous bonifions : 4 % d'intérêt sur livrets de dépôt ; 

4°/o sur Bons de Dépôt de 1 à ö ans terme. H 10842 C 6026 
Achat et vente de titres et coupons. 
Avances sur titres suisses et 

étrangers. 

Matières précieuses. 
Garde de titres et leur gérance. 
Coffrets à louer (Safe-Deposit). 

Aux Fabr ican t s de Mont res ! 
Ebauches et Finissages avec chronographes simples, 

compteurs de minutes, compteurs d'heures, 
rattrapantes, compteurs de sport, sont fournis 

avantageusement par la fabrique 

Reymond Frères S.A. 
Bioux (Vallée de Joux) 

F a b r i c a t i o n m é c a n i q u e so ignée i n t e r changeab le . 

T o u s les a v a n c e m e n t s dés i r é s p o u r faciliter la t e rmi ­
na i son . — E n t r e p r i s e d e ca l ibres pa r t i cu l i e r s en s imp le s 
o u c o m p l i q u é s . — P r i x m o d é r é s . H21324;L 5044 

ErlacKerlier 
T é l é p h o n e T é l é p h o n e 

0 
•M 

S 
•H 
0 
ft 
W 

H 
pour l'Horlogerie 

Saphirs - Rubis - Grenats 

S p é c i a l i t é : Qualités soignées et trous olives 4819 
U s i n e é l e c t r i q u e IH363U —o— I n s t a l l a t i o n s m o d e r n e s 

Maison d'agence et de commission pour l'horlogerie 
Fondée en 1885 

A . H o r n s e l i u l l , Francfort s/M.-Sùd 
O p p c n h e i m c r - L a n d s t r a s s e 59 

Magasinage. — Réexpédition. — Encaissement. 

H G2287 A c h a t - e t vente en gros . nsm 

I / é c o n o m i e p a r l a q u a l i t é est trouvée par les montres 
de dames de la 

Fabrique „Rebberg" Les Fils de Jean Aegler, Bienne 
Maison fondée en 1878 

LA CHAUX-DE-FONDS, rue Daniel JeanRichard, 43 
la plus ancienne fabrique produisant la spécialité de m o n t r e s 
d e d a m e s , a n c r e e t c y l i n d r e , 9 à 13 lig. eD boites or, ar­
gent et acier. 

La montre 1111g. a n c r e R e b b e r g a obtenu bulletin d'ob-1 

servation de 1"> c l a s s e . H 1198 TJ 4689 ( 

JURA WATCH Co. - Delémont 
* Manufacture de Montres fantaisie, électro, métal et acier. * Prix-eourant 5824 

HC748J à d i s p o s i t i o n . 
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Fabrique de Boîtes Electro 
Paul Bouvier ~ St-Ursanne 

Spécialité de genres américains, qualité soignée 
Boîtes à vis — Boîtes ultra=plates H u«>p 5844 

Imitation niel sur métal, décors variés, eaux-fortes et fantaisies 

Imprimerie de la Fédération horlogère suisse (Haefeli & Co), Ghaux-de-Fonds. 
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FRITZLOTHYÊG 
??? AARBERG SUISSE-??? 

FABRIQUE PL PIERRES FINESPOURHORLDGERIE 
SPÉCIALITÉ'. Qualité soignée garantit et trous olives 

: E X P O R T A T I O N • TÉLËPH ONE 

M ALLERAY WATCH C° 
Malleray (Val de Tavannes) 

E x c e l l e n t e s m o n t r e s c i v i l e s , plates et demi-plates, de différents genres en tous métaux, 
H5524J Mise à l'heure à poussette, tirette et négative. — Brevets 40498 <> 42202 5730 

S p é c i a l i t é : MONTRES ANCRE, levées visibles, 7 à 17 pierres, 
lépines et savonnettes; marche et réglage garantis. 

Articles sérieux à prix avantageux, classés hors concurrence. Demandez offres. 

HOLLANDE-BELGIQUE 
Duché de Luxembourg et le Nord de la France 

Grossiste se retirant des affaires, offrant toutes les ga­
ranties de capacité et moralité, au besoin caution illimitée, 
c h e r c h e l a r e p r é s e n t a t i o n de bons fabricants de mon­
tres et grosse horlogerie, a i n s i q u e t o u t a r t i c l e pouvant 
être vendu aux grossistes ou bons magasins de l'un ou tous 
les pays ci-dessus. C o n d i t i o n s t r è s a v a n t a g e u s e s . 
F r a i s d e v o y a g e à m a c h a r g e . 

Offres sous Ac 13602 X à H a a s e n s t e i n & V o g l e r , 
G e n è v e . 5909 

GRÀMMATOPOULO FRÈRES 
H21374C s'intéressent à tous 5823 

g e n r e s d e n o u v e a u t é s 

C O N S T A N T I N O P L E - STAMBOUL 

Secrets 
sont entrepris 
Georges D u c o m m u n , à 
S o n v i l i e r . H 56921 5799 

améri­
cains 

par l'atelier 

POÏNCONSi!"È'STAM PES 
l POUR CUVETTES DEMONTRES 

MARQUES DE F A B R I Q U E 
I l ON SE CHARGE DE L'ENREGISTREMENT 

I I I AU BUREAU FÉDÉRAL: : : : : : : : DÉJÀ 
£ 5000 MAROUES ONT ÉTÉ DÉPOSÉES 

I PAR MON ENTREMISE ET GRAVÉES : 
DANS MES ATELIERS : : : : : : : : : : : : : 

F. HOM BERG, BERNE] 

Soumet tez t o u s gen­
r e s de 

Nouveautés pr l'Angleterre 
et les Colonies 

à A . EIGELDINGER F I L S , 
S e r r e 3 4 . L a C h a u x - d e -
F o n d s . H 30025 G 4747 

On demande 
tout de suite un jeune horlo­
ger comme 

termineur 
Ecrire s. chiffres B 21755 C 

à H a a s e n s t e i n A V o g l e r , 
La C h a u x d e F o n d s . 5923 

Chef-mécanicien 
bien au courant de la fabrica­
tion des machines et de l'ou­
tillage de la boîte 

e s t d e m a n d é 
dans un atelier de mécani­
que. Fort salaire. Entrée im­
médiate. 

Ecrire s. chiffres H 9 5 0 D 
à H a a s e n s t e i n A V o g l e r , 
S t - l m i e r . 5925 

> •as 

„MIKRON 44 

©-

Fabrique de machines S. A. — BIENNE - Madretsch 

N o u s l i v r o n s d e s m a c h i n e s m o d e r n e s 

Il 2162 U B i e n é t u d i é e s e t b i e n e x é c u t é e s S321 

Assuran t un t ravai l exact et grande production 

N o t r e c a t a l o g u e v o u s r e n s e i g n e r a p l u s a m p l e m e n t 

Projets 

Devis et 

Renseignements 
pour la 

§ fabrication 
P rationnelle 

de la montre Machine à sertir, système à quill 
• * 

WMMW^W^^M^MM^^MM^W^M^^ 

Manufacture d'Horlogerie 

iE RfAte AU L0CLE 

„|iu jiini>t. (SU1SSE) 

I 
H 30002 G 5287 

Montres simples — 

Montres Chronographe-Compteur 

^ E E = E Montres à Répétition 

Constructeur des célèbres machines „ D I X I " 
p o u r s'i'<wwi e t p e t i t e H o r l o g e r i e . 

Expositions universelles 
et internationales 

Amsterdam - Paris - Genève 
Bruxelles - Liège - Milan 

MÉDAILLES]D'OR-:GRANDS PRIX 
ET HORS CONCOURS 

Swiss Jewel C 
Y v e r d o n — L o c a r n o Ç S u i s s e ) 

E n t r e p r i s e l a p l u s i m p o r t a n t e 
pr la fabrication de pierres pr l'horlogerie en tous genres (8 fabriques). 

. RUBIS, SAPHIR, GRENAT, VERMEIL. 
SPECIALITE : In terchangeabi l i té p* pivotage s u r j a u g e . 

= Se r t i s sages à la mach ine ===== 
Qualité soignée. E x p o r t a t i o n . Trous olives. 

Fabrication de Secrets américains 
Décoration et Polissage de Boîtes argent 

H 2758 J Force é lectr ique 4730 

Vögel i -Lehmann, R e n a n (Berne) 

BANQUE CANTONALE NEUCHATELOISE 
NEUCHATEL U CHAUX-DE-FONDS LE LOCLE 

Ouverture de comptes-courants débiteurs'et créditeurs. — 
Escompte et encaissement de lettres de change. — Prêts hypo­
thécaires, sur cédules et sur billets. — Achat, vente et garde de 
titres. — Encaissement de coupons. — Avances sur nantisse­
ment. — Location de coffres-forts. — Renseignements sur pla­
cements de fonds et renseignements commerciaux. — Négo­
ciation de monnaies et billets de banque étrangers. — Let­
tres de crédit et choques sur la Suisse et l'Etranger. H 30007 C 

La Banque reçoit les dépôts sur livrets d'épargne à 4 ".<„ l'anjus-
tjii'à fr. 5000. cette somme pouvant être versée en une ou plusieurs fois. 

Elle délivre des bons de dépôt à / an, au taux de3i/1°/0l'an, 2, 
3 et 5 ans, au taux de 4o/0 l'an. Ces bons sont émis au porteur 
ou nominatifs et pour n'im porte quelle somme; ils portent intérêt 
dès le four du versement. 5372 
Achat et vente de matières d'or, d'argent et de platine. - Or fin pour doreurs. 

^^^^^^^^^^S^^^^^^SSB^S^i^ßi^s»s^^^^3it3t3ki 

Copies de lettres 
Papiers d'emballage 

Registres — Encres 
h des prix sans concur rence 

A« Huguenin-Zbinden 
a#r L I B R A I R I E -wm 

LA CHAUX-DE-FONDS 
E nvoIs au dehors 11300271: will Téléphone 1178 

/ C H J I S S O T F I L S ^ 
LOCLE (Suisse) 

D Ancienne maison C h . - F . T i s so t & F i l s a 
fondée en 1853 

Montres en tous genres pr dames et messieurs 

Montres ext ra-pla tes 

Montres de précision, simples 
H 30031G et compliquées 5076 

Premiers prix à l'Observatoire astronomique de Neuchâtel i 
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On d e m a n d e un 
IUI 

bien au courant des machines 
et capable de diriger cette 
branche. 

Ecrire s. chiffres M 21583 C 
à Haasenste in & Vogler, La 
Chaux-da-Fonds. 0886 

11 lig. ancre 
Fabrique impartante cherche 

t e r m i n e u r s é r i e u x pour 
i l lig. ancre. H 21730 C 

On fournirait finissages et 
fournitures. 

Adresser offres Case [postale 
16236, La Chaux-de-Fonds. 5919 

On d e m a n d e pour d i r i ­
g e r u n a t e l i e r un H1516 P 

perceur de pierres 
parlant français et connais­
sant le métier à fond. 

S'adresser à T h e u r i l l a t A 
Cie , à P o r r e n t r u y . 5918 

A r e m e t t r e à Lausanne 

JWagasin d'Horlogerie 
b i j o u t e r i e - o r f è v r e r i e 

avec son atelier de répara-
lions, moteur et dynamo elect, 
bains d'or et argent. 50 ans 
d'existence, au centre des af­
faires. Reprise environ fr. 40000. 

Ecrire s. chiffres J 2138 L 
à H a a s e n s t e i n A V o g l e r , 
L a u s a n n e . 5900 

A vendre tout de 
suite un escalier 

tournant. Prix modéré. S'adr.-
Ravin 13, 1er étage, la Chaux-
de-Fonds. Il 21085 G 5908 

Escalier. 

capable, d e m a n d e p l a c e 
dans fabrique d'horlogerie sé­
rieuse. 

Adresser offres s. chiffres 
N 5 8 9 7 J à H a a s e n s t e i n & 
V o g l e r , S t - l m i e r . 5912 

M M 
exempt du service militaire, 
très initié pourTétablissage 
et la tenue des livres, cherche 
place tout de suite ou pour 
époque à convenir. Certificats 
à disposition. 

Faire offres sous chiffres 
F 21700 C à H a a s e n s t e i n 
A V o g l e r , La C h a u x - d e -
F o n d s . 5914 

Mécanicien 
Jeune homme, abstinent, 

ayant fait 3 ans d'apprentis­
sage et 2 ans comme ouvrier, 
c h e r c h e p l a c e . 

Faire offres sous chiffres 
M 5 894 J à H a a s e n s t e i n & 
Vogler , S t - l m i e r . 5911 

On d e m a n d e un 

horloger 
bien au courant de la fabri­
cation et du terminage des 
montres système Roskopf, 
ainsi que des r e m o n t e u r s 
d'échappements. 

Ecrire s. chiffres N 21584 C 
à H a a s e n s t e i n & V o g l e r , 
La C h a u x - d e - F o n d s . 5885 

Technicien 
H o r l o g e r t r è s c a p a b l e 

e t e x p é r i m e n t é , e s t de­
m a n d é a u p l u s t ô t d a n s 
m a i s o n f a b r i q u a n t la q u a ­
l i t é so ignée . 

E c r i r e s. cbiff. S 2 1 6 0 4 C 
à H A A S E N S T E I N & VO­
G L E R , L A C H A U X - D E -
F O N D S . 5893 

Lisez ce que les principales fabriques d'horlogerie américaines pensent de 

l 'HUILE F U L C R U M pour montres et pour pendules 

New English Watch Co. C'est uuo huile de toute I" classe. 
Hampten Watch Co. N" considérons cette huile comme excellente. 
Elgin Watch Co. Nous disons franchement que c'est la meil­

leure huile que nous avons essayée jusqu'à ce jour. 
E. Howard Watoh Co. Nous considérons votre huile comme une 

amélioration sur toute autre huile que nous connaissions. 
Sonth Bend Watch Co. Nous avons complété les essais que nous 

avons faits avec votre huile aux températures extrêmes 
et autres conditions et nous vous informons avec grand 
plaisir que le résultat des essais laits est desplus satis­
faisant. 4723 

Dr. F. \V. Mann, chimiste, possédant une réputation nationale dit: «L'huile Fulcrum pour l'horlogerie > 
ne sèche pas et ne s'épaissit pas. Elle ne s'évapore pas même exposée à l'air. Par suite de l'absence de 
matières grasses libres ou d'acides elle n'oxide aucun métal. En vente en gros et détail chez 

Messieurs SANDOZ FILS & G1? 
et dans tous les magas ins 

La Chaux-de-Fonds et Bienne 
de Fourn i tu res d'horlogerie. (Il 30024 C) 

BREVETS D'INVENTION 
MARQUES DE rABRIQUE.-DE&SINi.-M0DElE5.| 

aofntMUOitotuiMe UCrtAUXDî F0ND5.I 

MATHEYDORET InqrConseil 

RÉGLEUR-
RETOUCHEUR 

Jeune homme ayant fait un 
apprentissage complet dans 
une école d'horlogerie, c h e r ­
c h e p l a c e de régleur-retou­
cheur. A défaut place d'aide 
technicien ou dessinateur. 

Certificats à disposition. 
Ecrire s. chiffres B15473 C 

à H a a s e n s t e i n A V o g l e r , 
La C h a u x - d e - F o n d s . 5901 

Àmérique_du Sud 
Un des chefs de la Maison 

A 
actuellement en Europe, s'intéresse à tous les articles nou­
veaux et genres exportation. 

Soumettre offres à M. F . -Arno ld D r o z , 39, rue Jaquet 
Droz, La C h a u x - d e - F o n d s . Il 21686 C 5906 

Pour industriels 
et commerçants 

A VPtlHfP a v e c o u s a n s 0 U , i l l a S c ' u n e fabrique d'hor-
V t / l l U l C logeric dans une localité industrielle à pro­

ximité de La Chaux-dc-Fonds. Immeuble contigu à la voie 
des C. F. F., à laquelle il est possible de se relier par uue 
voie spéciale. Pour cette raison, acquisition à faire utilement 
pour tous genres de commerce et d'industrie. Force mo­
trice, électricité, eau, gaz et chauffage central. Prix fait pour 
l'immeuble seul, fr. 32.600; avec outillage et transmission, 
fr. 47.600. 

Prière de s'adresser par écrit, au notaire C h a r l e s 
B a r b i e r , à S t - A u b i n . H 36QQ N 6922 

Représentant 
Une f a b r i q u e d ' h o r l o g e r i e produisant la grande 

pièce ancre extra-plate soignée, d e m a n d e tout de suite, 
pour la place de La Chaux-de-Fonds, u n r e p r é s e n t a n t à 
la commission, rompu aux affaires cl pouvant offrir garan­
ties. Ce dernier aurait à visiter les maisons de gros d'expor­
tation de la place, ainsi que la clientèle étrangère dans les 
hôtels, avec échantillons. Affaire d'avenir et belle situation 
en perspective, pour personne sérieuse et travailleuse. 

Adresser offres sous chiffres R 21688 C à. H a a s e n ­
s t e i n A V o g l e r , La C h a u x - d e - F o n d s . 6907 

en pleine exploitation. Bonne clientèle, en qualités courantes 
et calibres spéciaux. Excellente occasion pour personne du 
métier cl disposant d'un certain capital. 

Adresser offres sous chiffres H 8 7 8 U à H a a s e n s t e i n 
A V o g l e r , La C h a u x - d e - F o n d s . 3916 

A VENDRE o u A LOUER en bloc ou partiellement 

MAGNIFIQUE BATIMENT 
à l ' u s a g e d e f a b r i q u e , disponible tout de suite. 
Place pour 180 ouvriers. Très beaux bureaux, super­
bes locaux. Terrain de dégagement permettant un dé­
veloppement considérable. Prix très avantageux. Oc­
casion unique. 

Ecrire sous chiffres V 21705 C à H a a s e n s t e i n A 
V o g l e r , La C h a u x - d e - F o n d s . 5913 

Bonne occasion pour acheter : 
1. 600 mètres carrés de terrain, emplacement unique pour 

bàlir au Pont, voisinage de la gare et du bureau des posies. 
2. Un hangar neuf, compris un c a n o t - a u t o m o b i l e à 

10 p l a c e s . 
3. 2 b i c y c l e t t e s de dames, marque Peugeot et Brcn-

nabor, machines roues libres et neuves, qui seront cédées à 
bas prix. 

4. Une M o t o - R ê v e en parfait état, moteur sur, marche 
irréprochable, cédée à 500 fr. avec tous les accessoires. 

5. 2 m o n t r e s a r g e n t du tir fédéral de Berne 1910. 
6. Plusieurs outils à percer. 
7. 2 f o r t s b a l a n c i e r s à découper, cédés à la '/2 du 

prix de revient. 
8. 2 b r e v e t s s u i s s e s et 2 b r e v e t s f r a n ç a i s , con­

cernant des distributeurs automatiques, économiques et hy­
giéniques, pour morceaux de sucre, bonbons divers et allu­
mettes. Ces appareils peuvent être utilisés pour les jeux de 
loto et autres, comme distributeurs exacts des numéros, évi­
tant toute possibilité de fraude. 

Tous'ces articles seront vendus séparément, aux pre­
miers amateurs raisonnables. 

On peut venir voir et traiter tout de suite, chez Alb 
R o c h a t , a u x C h a r b o n n i è r e s . 

H 23545 L 5915 

J e u n e h o m m e sérieux et 
de toute confiance, connais­
sant à fond la fabrication des 
p l a t e a u x d'échappements, 

cherche place. 
Ecrire s. chiffres S 15501 C 

à H a a s e n s t e i n A V o g l e r , 
La C h a u x - d e - F o n d s . 5927 

Per sofort 

zu verkaufen 
im Kt. Zürich ein nachweis­
bar gut gehendes 

Importante fabrique d'hor­
logerie offre situation d'ave­
nir à deux jeunes 

employés 
intelligents et d'initiative, 
bien au courant de la comp­
tabilité et travaux de bureau. 
Beaux traitements. Discrétion 
absolue. Sérieuses références 
et certificats exigés. 

Ecrire s. chiffres O 5 9 2 4 J 
à H a a s e n s t e i n A V o g l e r , 
S t - l m i e r . 5924 

o h n e K o n k u r r e n z . Nöti­
ges Kapital ca. 3000 Fr. 

Offerten gell, unter chiffres 
Z 21743 C an H a a s e n s t e i n 
& V o g l e r , La C h a u x - d e -
F o n d s . 5921 

On cherche à entrer en re­
lations avec fabrique ou mai­
son sérieuse pour le p o l i s ­
s a g e des H 15495 C 

Gouges de rochels 
Echantillons à disposition. 

A. PELOT, 
V i l l e r e t (Jura bernois.) 


